
.2021 a commémoré le bicentenaire de la mort de 
Napoléon 1er à l’île de Sainte-Hélène. Nous reprodui-
sons ici (source base Léonore) la feuille d’état de 
services avec campagnes révolutionnaires et napoléo-
niennes (surtout l’Espagne) du capitaine François 
Wacrenier, né à Lambersart en 1774 (rue de Lille), 
résidant à Verlinghem, fait chevalier de la Légion 
d’Honneur en 1809 (brevet remis qu’en 1816). Une déco-
ration créée en 1802 par le futur Empereur (il est 
Premier Consul de 1800 à 1804 puis Empereur jusque 
1814) et perpétuée depuis.

.TOE, Théâtres d’Opération Extérieure (conquête               
de Madagascar et Tunisie sous protectorat) :   
Sur une stèle de 1895 à Lomme en hommage aux 
militaires Morts pour la Patrie de 1870 à 1913 (guerres 
contre la Prusse et aux colonies), on note parmi les 27 
noms (dont Louis Romelar mort le 7-9-1870 et non 1871, 
voir p4 du HS n°1), Fernand Pecqueur mort le 25-8-1895 
à Madagascar, lors de la 2nde expédition. Sa fiche matri-
cule et son acte de naissance ont été trouvés  : 3454 
classe 1892 Lille, né à Lambersart au Bourg le 12 
octobre 1872. Forgeron résidant à Lomme quand il 
s’engage dans l’armée pour 4 ans en mars 1893, il rejoint 
le 3e régiment du génie comme sapeur. Caporal puis 
sergent, il passe au 2e RG fin juin 1895, qui part en 
campagne le 12 juillet à Madagascar, en guerre contre la 
reine de la grande île dans l’Océan Indien. Il décède à 
Marololo de la malaria, sur la route carrossable à 
construire vers la capitale Tananarive située à 300 kms, 
qui sera prise le 30 septembre. 40 % des effectifs du 
corps expéditionnaire sont morts du paludisme, alors 
que peu sont tués. La guerre finit en 1898 par l’annexion 
à l’empire colonial français et la fin d’une guerre civile 
en 1905. Après de nombreuses luttes insurrection-
nelles, l’île retrouve son indépendance en 1960 sous la 
forme d’une république.

Sur la tombe 131 du cimetière militaire de Canteleu, on 
lit Robert Blanchet soldat du 4e régiment de zouaves 
mort à l’hôpital de Tunis le 15-1-1932. Son acte de 
naissance à Lille indique le 8-3-1912 rue Colbert. Sa 
fiche matricule 2515 classe 1932 Lille signale qu’il s’est 
engagé à Lille en oct 1931 au 4e RZ, qu’il est mort d’une 
maladie antérieure à son incorporation ; il est réformé 
temporaire en novembre pour anémie suite à entérite 
chronique. La nourriture et l’état sanitaire sur place 
n’ont pas arrangé sa santé. Il était employé de 
commerce, résidant av. Maréchal Foch prolongée (av. 
Président Doumer)..Deux autres jeunes militaires décédés hors conflit 
en 1949 et 1950 :
Dans le cimetière civil de Canteleu au secteur 17, sont 
étrangement regroupées 6 sépultures militaires. 

Sont repris dans le tableau du livret 2021  : les frères 
Goudenhooft (n°124 de 1939-45 et n°9 de la guerre 
d’Indochine ; corps non transférés à Blagny, Ardennes), 
E. Brayette (n°4 d’Indochine) et M. Honnart (n°12 de la 
guerre d’Algérie). Sont aussi inhumés J. Legoupil et C. 
Jansen.  À l’emplacement 149, Jacques Le Goupil, 
soldat du 33e régiment d’artillerie de Poitiers, est 
décédé le 28-9-1949 à l’Hôpital Militaire de Lille à 21 ans. 
Né à Lambersart le 08-12-1928, domicilié 40 avenue des 
Aubépines, sa fiche mat. 15639 cl 1948 Nord indique qu’il 
est appelé en avril 1948 puis est nommé 1ère classe. Il 
est muté à Lille en mars 1949 et réformé en juin (sans 
autre info). À la tombe 152, Claude Jansen, soldat à la 
base aérienne de Bourget-du-Lac (Savoie), est décédé 
à l’hôpital de Chambéry le 30-6-1950 à 21 ans. Né à 
Roubaix le 15-06-1929, domicilié à Lambersart, sa fiche 
mat. 13575 cl 1949 Nord dit qu’il est affecté au bataillon 
de l’air 139 à Nancy en oct 1949 et muté en Savoie en 
avril 1950. Ce brillant pilote de planeur est Mort pour la 
France au cours d’un exercice de brevet.

.2021 marque aussi les 150 ans de la fin de la guerre 
de 1870-71, cuisante défaite de l’Empereur Napoléon III 
(neveu du Ier) face aux Allemands. Pour compléter le 
dossier du HS n°1, nous avons trouvé dans le livre « 
Histoire de Lambersart », Giard et Grimonprez 1911, à la 
page 167, que Charles Corbez est présumé mort (dispa-
ru), tué à la bataille de Bapaume (Somme) et Louis 
Vambergh est présumé mort (disparu) à la bataille de 
St-Quentin (Aisne) et mort dans cette ville (pas d’actes 
de décès trouvés).

.Second additif au tableau du livret du 
centenaire 1914-18 paru en novembre 
2018 :     
Pour faire suite à la page 4 du bulletin 
n°17, nous avons mis la main sur les 
feuilles matricules  de Deflandre Gustave 
(mat 4557 cl 1915 Lille), Fouet Fernand 
(mat 388 cl 1902 Paris 4e bureau) et 
Vermersch Hilaire (mat 228 cl 1899 
Dunkerque), ainsi que sur les transcrip-
tions de décès de Coutellier Eugène et 
Vandevoghel Alphonse ; enfin, dans la 
base Léonore, sur le dossier de Légion 
d’Honneur d’Alfred Sénéchal. Voici les 
infos inédites à retenir (n° dans le tableau 
du livret) :    
- G. Deflandre (n°128)  : sténo dactylo, 
engagé à Gravelines en octobre 1914                
au 74e RI, passé au 156e RI un an plus          
tard, caporal. Sergent en novembre          
1916. Cité pour sa bravoure, mort en 
reconnaissance, croix de guerre.                                                                                                                                                                   
- F. Fouet (n°232) : employé de commerce 
habitant de 1911 à février 1914 à Lamber-
sart, 94 avenue Boufflers puis à Lille, quai 
de la Haute-Deûle. Rappelé au 127e RI en 
1914, sergent en 1915, passé au 1er RI fin 
1916. Gravement blessé 19-7-1918 entre 
Violaine (Louâtre) et St-Rémy (Blanzy), à 
l’est de Villers-Cotterêts (Aisne).  

     Suite du livret du même nom paru en 2018 pour le cente-
naire de la fin de la guerre 1914-1918, ce second et dernier 
tome traite des 80 ans de la guerre 1939-1945, mais aussi des 
70 ans de la guerre d’Indochine (TOE) et des 60 ans de la 
guerre d’Algérie (départements alors français). Tous les 131 
noms gravés en rapport avec ces trois guerres sur une des 
quatre faces de notre Monument aux Morts place de la 
Victoire (sauf les victimes civiles, non reprises à Lambersart), 
y sont identifiés. 26 militaires et résistant(e)s oublié(e)s de 
1939-45, nés ou domiciliés à Lambersart, dont la petite-nièce 
du capitaine Dreyfus, ainsi que 5 militaires de l’Indochine, ont 
été gravés sur les stèles présentes en haut et en bas. Un 
soldat mort lors d’une OPération Extérieure en 1970 restera à 
graver. Enfin, 159 autres cas méritaient d’être signalés, 
comme les 70 soldats français et quelques britanniques 
morts sur notre commune lors du combat de Canteleu dans la 
bataille de la Poche de Lille fin mai 1940, ayant permis de 
gagner trois jours à l’opération d’évacuation à Dunkerque.  
Ces recherches minutieuses ont été menées en 2019 et 2020 
soit au bureau, en télétravail (sites spécialisés et collecte 
d’infos) ou aux archives municipales/métropolitaines/dépar-
tementales par Eric Parize, chargé du patrimoine au service 
culturel de la Ville et secrétaire du Comité Historique, avec 
l’aide à l’état-civil de Didier Delval en 2019 avant sa retraite (et 
nouveau vice-président du Syndicat d’Initiatives) et Pauline 
Dailly-Larribe en 2020. Un fonds d’archives de sépultures 
militaires versé aux Archives de la Métropole a été consulté. 
Aux archives départementales, ce sont des dossiers de 
reconnaissance de résistants ainsi que des feuilles matricules 

de services comme dans de nombreux autres départements 
coopérants. Le centre d’archives militaires de Pau nous a fait 
parvenir trois courriers avec de nombreuses pièces, dont le 
dernier arrivé après parution du livret est exploité dans le 
dossier ci-après. Enfin, des stèles d’école et d’église et même 
la stèle de la caserne des CRS ont été analysées, et des 
tombes retrouvées dans nos cimetières.
Ce livret paru le 8 mai dernier (report d’un an à cause du covid, 
2020 marquant les 130 ans de  la naissance et les  50 ans de la 
mort de Charles de Gaulle ainsi que les   80 ans de son Appel du 
18 juin) est à lire sur le site ville («  mon temps libre  », puis                   
« patrimoine et histoire » et « retour sur notre histoire » ou par 
le lien www.lambersart.fr/80-ans-de-la-guerre-39-45).          
Le livret papier 32 pages est disponible au service culturel 
(pôle animation, 1 avenue du Parc), au Colysée, à l’accueil 
mairie et au S.I. comme pour celui sur 1914-1918 (48 pages). 
Depuis 2019, le 11 novembre est dédié à tous les Morts pour la 
France jusqu’aux plus récents.
Ce 12 octobre est décédé Hubert Germain, dernier Compagnon de 
la Libération inhumé ce 11 novembre (hommage national). Au 
cimetière militaire de Canteleu se trouve la tombe de François 
Bigo, capitaine aumônier MplF le 2 octobre 1944, aussi Compagnon 
de la Libération. Parmi les militaires et résistants locaux illustres 
encore vivants, Daniel Bouwet 95 ans, est né avenue Pottier à 
Lambersart en 1926 et s’y est marié en 1953. Jeune résistant dépor-
té dans le dernier train de Loos, puis para en Indochine et Algérie, il 
est fait Grand Officier de la Légion d'Honneur (photo de 2017), 
médaillé militaire, croix de guerre, 12  fois cité.
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- H. Vermersch (n°486)  : réside à Lille de 1902 à 1914. 
Rappelé au 8e RIT en août 1914. Proposé à St-Brieuc en 
septembre 1917 à la réforme pour début de paralysie 
générale, admis en janvier 1918.                     
- E. Coutellier (n°107)  : décès transcrit à Lomme le 18 
février 1919.                                    
- A. Vandevoghel (n°463) : décès transcrit à Lomme le 
19 janvier 1921. Tué aux tranchées par une bombe.        
- A. Sénéchal (n°412) : Légion d’Honneur le 5 avril 1927, 
envoyée à sa famille, rue du Pont Royal (rue Caloone).  
- Henri Ghesquier (n°245) détient la Croix de guerre et 
fut pompier de Paris.     
Auguste Bonte (n°36), ancien maire, a pour n° matricule 
le 1258 et sa tombe au cimetière de Lille-Est est à 
l’emplacement 3 en section H2, auprès de sa femme et 
ses beaux-parents. La tombe de Denis Cambié (n°60) 
est à l’emplacement 124 de la section B du cimetière du 
Bourg. Le corps de Marcel Lefebvre (n°306) a été trans-
féré après-guerre à l’emplacement 2 de la section B du 
même cimetière. La famille de Camille Van Ees (n°467) 
résidait 193 avenue Derville (Leclerc) après-guerre.       
Les parents des frères Arthaud (n°4 et 5) habitaient rue 
Roland à Lille-Vauban ; les parents d’Henri Charlet 
(n°78) la rue Béharel (A. Briand). Jules Dessin (n°187) 
résidait à Verlinghem avant la guerre. La veuve d’Achille 
Gruson (n°253) résidait à Lambersart après-guerre, 
comme la veuve de Pol Petit (n°362). Henri Dausque 
(n°115) était militaire de carrière ; Moïse Vandestalle
(n°461) était fileur de coton à Canteleu-Lambersart 
avant-guerre. Grâce à Simon Boulet, archiviste à 
Lomme, la stèle conservée de l’ancienne église de 
Mont-à-Camp (paroisse couvrant alors aussi le nord de 
Canteleu-Lambersart) nous révèle parmi les noms 
gravés  : les frères Barbery (n°15 et 16), Maurice 
Becquet (n°22), René Blyweert (31), François Breyne
(n°47), Joseph Burner (n°53), Paul Cabaret (n°57), 
Constant Charlet (n°76), Henri Charlet (n°78), Léopold 
Cornélis (n°99), Ferdinand Delsinne (n°155), Henri 
Deroullers (n°175), les frères De Souter (n°178 et 179), 
Georges Despalier (n°181), Albert Desruelle (n°186), 
Louis Flament (n°229), Bernard Hoster (n°277), Armand 
Nis (n°357), Marceau Plantefève (n°372), Alphonse 
Romain (n°398), André Six (n°416), deux frères 
Vancayseele (n°441 et 442), Paul Vanneste (n°471), les 
frères Willaey (n°504 et 505). A l’église des Bois-Blancs 
à Lille, on lit sur la stèle  : Elie Barbez (n°17), Eugène 
Laurent (n°295), Philippe Mailliet (n°341), Alphonse 
Pecceu (n°361), Jean Walraeve (n°499). 

“ Des disparus aux oubliés II “,
livret souvenir paru en mai  
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.Supplément au livret des 80 ans 1939-45, 70 ans 
guerre d’Indochine et 60 ans guerre d’Algérie :   
Erratum à la page 10, guerre d’Algérie : c’est Guy Mollet 
qui fait intervenir en premier une armée de conscrits 
dès 1956. Autre erratum page 30  : le monument du 
square du Souvenir Français est dédié aux Casques 
Bleus français, non aux OPEX. Donc Dominique Rigaud 
sera à graver sur notre Monument aux Morts dans une 
nouvelle rubrique OPEX. Confusion  : la photo-portrait 
d’Henri Deleruelle page 31 est celle du frère d’André 
Deleruelle cité en n°67 dans le tableau de 1939-1945 : 
tous deux sont de Lomme et sont gravés sur la stèle 
des résistants de Lomme au Marais.    
Le 3e gros envoi du centre d’archives militaires de Pau 
arrivé hors-délai du livret, nous renseigne sur les 
éléments suivants :  
- Albert Vaneecloo (n°262)  : mat 25398 cl 1943 Nord, 
élève-gendarme en oct 1943 affecté à l’école de 
Mamers (Sarthe) en janv 1944, gendarme affecté à Lille 
en oct, tamponné à Wattignies en service commandé 
par un camion de l’armée anglaise.
- Léon Verbecque (n°272)  : mat 22580 cl 1941 Nord, 
manœuvre, engagé 16-9-1944 à Lille au 2e bataillon du 
43e RI, passé au 2e bataillon du 51e RI 8e compagnie en 
janv 1945, disparu dans la nuit du 9 au 10 avril lors du 
siège de Dunkerque.     
- Paul Hermel (stèle CRS) : reconnu War Office, services 
rendus aux résistants et réfractaires STO, cité, croix de 
guerre.       
- Gaston Weppe (idem) : mat 10078 cl 1943 Nord, engagé 3 
ans en mai 1941 au 2è régiments de hussards à Tarbes, 
brigadier 7-1942, en permission à son domicile à 
Faches-Thumesnil déc 1942, placé en congé d’armistice 
mars 1943, en fin de contrat avril 1944, GMR reconnu FFI 
du War Office, tué en service commandé.     
- Léonard Clabaut (oublié stèle CRS)  : mat 28170 cl 1941 
Nord, FTP, sabotages depuis juin 1944, cité, croix de 
guerre.  
- Gérard Cousin (idem) : mat 25323 cl 1943 Nord, FTP dès 
août 1944, blessé le 4-9 au fort de Mons, cité, croix de 
guerre. 
- Hercule Enizant (idem) : mat 28273 cl 1944 PdC, réseau 
W.O. et OFACM Nord dès juillet 1944, mort au combat dans 
la forêt de Morbecque, cité, croix de guerre.
Les infos complémentaires des militaires morts en 
Indochine et en Algérie paraîtront en décembre.



.2021 a commémoré le bicentenaire de la mort de 
Napoléon 1er à l’île de Sainte-Hélène. Nous reprodui-
sons ici (source base Léonore) la feuille d’état de 
services avec campagnes révolutionnaires et napoléo-
niennes (surtout l’Espagne) du capitaine François 
Wacrenier, né à Lambersart en 1774 (rue de Lille), 
résidant à Verlinghem, fait chevalier de la Légion 
d’Honneur en 1809 (brevet remis qu’en 1816). Une déco-
ration créée en 1802 par le futur Empereur (il est 
Premier Consul de 1800 à 1804 puis Empereur jusque 
1814) et perpétuée depuis.

.TOE, Théâtres d’Opération Extérieure (conquête               
de Madagascar et Tunisie sous protectorat) :   
Sur une stèle de 1895 à Lomme en hommage aux 
militaires Morts pour la Patrie de 1870 à 1913 (guerres 
contre la Prusse et aux colonies), on note parmi les 27 
noms (dont Louis Romelar mort le 7-9-1870 et non 1871, 
voir p4 du HS n°1), Fernand Pecqueur mort le 25-8-1895 
à Madagascar, lors de la 2nde expédition. Sa fiche matri-
cule et son acte de naissance ont été trouvés  : 3454 
classe 1892 Lille, né à Lambersart au Bourg le 12 
octobre 1872. Forgeron résidant à Lomme quand il 
s’engage dans l’armée pour 4 ans en mars 1893, il rejoint 
le 3e régiment du génie comme sapeur. Caporal puis 
sergent, il passe au 2e RG fin juin 1895, qui part en 
campagne le 12 juillet à Madagascar, en guerre contre la 
reine de la grande île dans l’Océan Indien. Il décède à 
Marololo de la malaria, sur la route carrossable à 
construire vers la capitale Tananarive située à 300 kms, 
qui sera prise le 30 septembre. 40 % des effectifs du 
corps expéditionnaire sont morts du paludisme, alors 
que peu sont tués. La guerre finit en 1898 par l’annexion 
à l’empire colonial français et la fin d’une guerre civile 
en 1905. Après de nombreuses luttes insurrection-
nelles, l’île retrouve son indépendance en 1960 sous la 
forme d’une république.

Sur la tombe 131 du cimetière militaire de Canteleu, on 
lit Robert Blanchet soldat du 4e régiment de zouaves 
mort à l’hôpital de Tunis le 15-1-1932. Son acte de 
naissance à Lille indique le 8-3-1912 rue Colbert. Sa 
fiche matricule 2515 classe 1932 Lille signale qu’il s’est 
engagé à Lille en oct 1931 au 4e RZ, qu’il est mort d’une 
maladie antérieure à son incorporation ; il est réformé 
temporaire en novembre pour anémie suite à entérite 
chronique. La nourriture et l’état sanitaire sur place 
n’ont pas arrangé sa santé. Il était employé de 
commerce, résidant av. Maréchal Foch prolongée (av. 
Président Doumer)..Deux autres jeunes militaires décédés hors conflit 
en 1949 et 1950 :
Dans le cimetière civil de Canteleu au secteur 17, sont 
étrangement regroupées 6 sépultures militaires. 

Sont repris dans le tableau du livret 2021  : les frères 
Goudenhooft (n°124 de 1939-45 et n°9 de la guerre 
d’Indochine ; corps non transférés à Blagny, Ardennes), 
E. Brayette (n°4 d’Indochine) et M. Honnart (n°12 de la 
guerre d’Algérie). Sont aussi inhumés J. Legoupil et C. 
Jansen.  À l’emplacement 149, Jacques Le Goupil, 
soldat du 33e régiment d’artillerie de Poitiers, est 
décédé le 28-9-1949 à l’Hôpital Militaire de Lille à 21 ans. 
Né à Lambersart le 08-12-1928, domicilié 40 avenue des 
Aubépines, sa fiche mat. 15639 cl 1948 Nord indique qu’il 
est appelé en avril 1948 puis est nommé 1ère classe. Il 
est muté à Lille en mars 1949 et réformé en juin (sans 
autre info). À la tombe 152, Claude Jansen, soldat à la 
base aérienne de Bourget-du-Lac (Savoie), est décédé 
à l’hôpital de Chambéry le 30-6-1950 à 21 ans. Né à 
Roubaix le 15-06-1929, domicilié à Lambersart, sa fiche 
mat. 13575 cl 1949 Nord dit qu’il est affecté au bataillon 
de l’air 139 à Nancy en oct 1949 et muté en Savoie en 
avril 1950. Ce brillant pilote de planeur est Mort pour la 
France au cours d’un exercice de brevet.

.2021 marque aussi les 150 ans de la fin de la guerre 
de 1870-71, cuisante défaite de l’Empereur Napoléon III 
(neveu du Ier) face aux Allemands. Pour compléter le 
dossier du HS n°1, nous avons trouvé dans le livre « 
Histoire de Lambersart », Giard et Grimonprez 1911, à la 
page 167, que Charles Corbez est présumé mort (dispa-
ru), tué à la bataille de Bapaume (Somme) et Louis 
Vambergh est présumé mort (disparu) à la bataille de 
St-Quentin (Aisne) et mort dans cette ville (pas d’actes 
de décès trouvés).

.Second additif au tableau du livret du 
centenaire 1914-18 paru en novembre 
2018 :     
Pour faire suite à la page 4 du bulletin 
n°17, nous avons mis la main sur les 
feuilles matricules  de Deflandre Gustave 
(mat 4557 cl 1915 Lille), Fouet Fernand 
(mat 388 cl 1902 Paris 4e bureau) et 
Vermersch Hilaire (mat 228 cl 1899 
Dunkerque), ainsi que sur les transcrip-
tions de décès de Coutellier Eugène et 
Vandevoghel Alphonse ; enfin, dans la 
base Léonore, sur le dossier de Légion 
d’Honneur d’Alfred Sénéchal. Voici les 
infos inédites à retenir (n° dans le tableau 
du livret) :    
- G. Deflandre (n°128)  : sténo dactylo, 
engagé à Gravelines en octobre 1914                
au 74e RI, passé au 156e RI un an plus          
tard, caporal. Sergent en novembre          
1916. Cité pour sa bravoure, mort en 
reconnaissance, croix de guerre.                                                                                                                                                                   
- F. Fouet (n°232) : employé de commerce 
habitant de 1911 à février 1914 à Lamber-
sart, 94 avenue Boufflers puis à Lille, quai 
de la Haute-Deûle. Rappelé au 127e RI en 
1914, sergent en 1915, passé au 1er RI fin 
1916. Gravement blessé 19-7-1918 entre 
Violaine (Louâtre) et St-Rémy (Blanzy), à 
l’est de Villers-Cotterêts (Aisne).  

Compléments d’enquête aux livrets 
des guerres mondiales et autres 

- H. Vermersch (n°486)  : réside à Lille de 1902 à 1914. 
Rappelé au 8e RIT en août 1914. Proposé à St-Brieuc en 
septembre 1917 à la réforme pour début de paralysie 
générale, admis en janvier 1918.                     
- E. Coutellier (n°107)  : décès transcrit à Lomme le 18 
février 1919.                                    
- A. Vandevoghel (n°463) : décès transcrit à Lomme le 
19 janvier 1921. Tué aux tranchées par une bombe.        
- A. Sénéchal (n°412) : Légion d’Honneur le 5 avril 1927, 
envoyée à sa famille, rue du Pont Royal (rue Caloone).  
- Henri Ghesquier (n°245) détient la Croix de guerre et 
fut pompier de Paris.     
Auguste Bonte (n°36), ancien maire, a pour n° matricule 
le 1258 et sa tombe au cimetière de Lille-Est est à 
l’emplacement 3 en section H2, auprès de sa femme et 
ses beaux-parents. La tombe de Denis Cambié (n°60) 
est à l’emplacement 124 de la section B du cimetière du 
Bourg. Le corps de Marcel Lefebvre (n°306) a été trans-
féré après-guerre à l’emplacement 2 de la section B du 
même cimetière. La famille de Camille Van Ees (n°467) 
résidait 193 avenue Derville (Leclerc) après-guerre.       
Les parents des frères Arthaud (n°4 et 5) habitaient rue 
Roland à Lille-Vauban ; les parents d’Henri Charlet 
(n°78) la rue Béharel (A. Briand). Jules Dessin (n°187) 
résidait à Verlinghem avant la guerre. La veuve d’Achille 
Gruson (n°253) résidait à Lambersart après-guerre, 
comme la veuve de Pol Petit (n°362). Henri Dausque 
(n°115) était militaire de carrière ; Moïse Vandestalle
(n°461) était fileur de coton à Canteleu-Lambersart 
avant-guerre. Grâce à Simon Boulet, archiviste à 
Lomme, la stèle conservée de l’ancienne église de 
Mont-à-Camp (paroisse couvrant alors aussi le nord de 
Canteleu-Lambersart) nous révèle parmi les noms 
gravés  : les frères Barbery (n°15 et 16), Maurice 
Becquet (n°22), René Blyweert (31), François Breyne
(n°47), Joseph Burner (n°53), Paul Cabaret (n°57), 
Constant Charlet (n°76), Henri Charlet (n°78), Léopold 
Cornélis (n°99), Ferdinand Delsinne (n°155), Henri 
Deroullers (n°175), les frères De Souter (n°178 et 179), 
Georges Despalier (n°181), Albert Desruelle (n°186), 
Louis Flament (n°229), Bernard Hoster (n°277), Armand 
Nis (n°357), Marceau Plantefève (n°372), Alphonse 
Romain (n°398), André Six (n°416), deux frères 
Vancayseele (n°441 et 442), Paul Vanneste (n°471), les 
frères Willaey (n°504 et 505). A l’église des Bois-Blancs 
à Lille, on lit sur la stèle  : Elie Barbez (n°17), Eugène 
Laurent (n°295), Philippe Mailliet (n°341), Alphonse 
Pecceu (n°361), Jean Walraeve (n°499). 
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.Supplément au livret des 80 ans 1939-45, 70 ans 
guerre d’Indochine et 60 ans guerre d’Algérie :   
Erratum à la page 10, guerre d’Algérie : c’est Guy Mollet 
qui fait intervenir en premier une armée de conscrits 
dès 1956. Autre erratum page 30  : le monument du 
square du Souvenir Français est dédié aux Casques 
Bleus français, non aux OPEX. Donc Dominique Rigaud 
sera à graver sur notre Monument aux Morts dans une 
nouvelle rubrique OPEX. Confusion  : la photo-portrait 
d’Henri Deleruelle page 31 est celle du frère d’André 
Deleruelle cité en n°67 dans le tableau de 1939-1945 : 
tous deux sont de Lomme et sont gravés sur la stèle 
des résistants de Lomme au Marais.    
Le 3e gros envoi du centre d’archives militaires de Pau 
arrivé hors-délai du livret, nous renseigne sur les 
éléments suivants :  
- Albert Vaneecloo (n°262)  : mat 25398 cl 1943 Nord, 
élève-gendarme en oct 1943 affecté à l’école de 
Mamers (Sarthe) en janv 1944, gendarme affecté à Lille 
en oct, tamponné à Wattignies en service commandé 
par un camion de l’armée anglaise.
- Léon Verbecque (n°272)  : mat 22580 cl 1941 Nord, 
manœuvre, engagé 16-9-1944 à Lille au 2e bataillon du 
43e RI, passé au 2e bataillon du 51e RI 8e compagnie en 
janv 1945, disparu dans la nuit du 9 au 10 avril lors du 
siège de Dunkerque.     
- Paul Hermel (stèle CRS) : reconnu War Office, services 
rendus aux résistants et réfractaires STO, cité, croix de 
guerre.       
- Gaston Weppe (idem) : mat 10078 cl 1943 Nord, engagé 3 
ans en mai 1941 au 2è régiments de hussards à Tarbes, 
brigadier 7-1942, en permission à son domicile à 
Faches-Thumesnil déc 1942, placé en congé d’armistice 
mars 1943, en fin de contrat avril 1944, GMR reconnu FFI 
du War Office, tué en service commandé.     
- Léonard Clabaut (oublié stèle CRS)  : mat 28170 cl 1941 
Nord, FTP, sabotages depuis juin 1944, cité, croix de 
guerre.  
- Gérard Cousin (idem) : mat 25323 cl 1943 Nord, FTP dès 
août 1944, blessé le 4-9 au fort de Mons, cité, croix de 
guerre. 
- Hercule Enizant (idem) : mat 28273 cl 1944 PdC, réseau 
W.O. et OFACM Nord dès juillet 1944, mort au combat dans 
la forêt de Morbecque, cité, croix de guerre.
Les infos complémentaires des militaires morts en 
Indochine et en Algérie paraîtront en décembre.



.2021 a commémoré le bicentenaire de la mort de 
Napoléon 1er à l’île de Sainte-Hélène. Nous reprodui-
sons ici (source base Léonore) la feuille d’état de 
services avec campagnes révolutionnaires et napoléo-
niennes (surtout l’Espagne) du capitaine François 
Wacrenier, né à Lambersart en 1774 (rue de Lille), 
résidant à Verlinghem, fait chevalier de la Légion 
d’Honneur en 1809 (brevet remis qu’en 1816). Une déco-
ration créée en 1802 par le futur Empereur (il est 
Premier Consul de 1800 à 1804 puis Empereur jusque 
1814) et perpétuée depuis.

.TOE, Théâtres d’Opération Extérieure (conquête               
de Madagascar et Tunisie sous protectorat) :   
Sur une stèle de 1895 à Lomme en hommage aux 
militaires Morts pour la Patrie de 1870 à 1913 (guerres 
contre la Prusse et aux colonies), on note parmi les 27 
noms (dont Louis Romelar mort le 7-9-1870 et non 1871, 
voir p4 du HS n°1), Fernand Pecqueur mort le 25-8-1895 
à Madagascar, lors de la 2nde expédition. Sa fiche matri-
cule et son acte de naissance ont été trouvés  : 3454 
classe 1892 Lille, né à Lambersart au Bourg le 12 
octobre 1872. Forgeron résidant à Lomme quand il 
s’engage dans l’armée pour 4 ans en mars 1893, il rejoint 
le 3e régiment du génie comme sapeur. Caporal puis 
sergent, il passe au 2e RG fin juin 1895, qui part en 
campagne le 12 juillet à Madagascar, en guerre contre la 
reine de la grande île dans l’Océan Indien. Il décède à 
Marololo de la malaria, sur la route carrossable à 
construire vers la capitale Tananarive située à 300 kms, 
qui sera prise le 30 septembre. 40 % des effectifs du 
corps expéditionnaire sont morts du paludisme, alors 
que peu sont tués. La guerre finit en 1898 par l’annexion 
à l’empire colonial français et la fin d’une guerre civile 
en 1905. Après de nombreuses luttes insurrection-
nelles, l’île retrouve son indépendance en 1960 sous la 
forme d’une république.

Sur la tombe 131 du cimetière militaire de Canteleu, on 
lit Robert Blanchet soldat du 4e régiment de zouaves 
mort à l’hôpital de Tunis le 15-1-1932. Son acte de 
naissance à Lille indique le 8-3-1912 rue Colbert. Sa 
fiche matricule 2515 classe 1932 Lille signale qu’il s’est 
engagé à Lille en oct 1931 au 4e RZ, qu’il est mort d’une 
maladie antérieure à son incorporation ; il est réformé 
temporaire en novembre pour anémie suite à entérite 
chronique. La nourriture et l’état sanitaire sur place 
n’ont pas arrangé sa santé. Il était employé de 
commerce, résidant av. Maréchal Foch prolongée (av. 
Président Doumer)..Deux autres jeunes militaires décédés hors conflit 
en 1949 et 1950 :
Dans le cimetière civil de Canteleu au secteur 17, sont 
étrangement regroupées 6 sépultures militaires. 

Sont repris dans le tableau du livret 2021  : les frères 
Goudenhooft (n°124 de 1939-45 et n°9 de la guerre 
d’Indochine ; corps non transférés à Blagny, Ardennes), 
E. Brayette (n°4 d’Indochine) et M. Honnart (n°12 de la 
guerre d’Algérie). Sont aussi inhumés J. Legoupil et C. 
Jansen.  À l’emplacement 149, Jacques Le Goupil, 
soldat du 33e régiment d’artillerie de Poitiers, est 
décédé le 28-9-1949 à l’Hôpital Militaire de Lille à 21 ans. 
Né à Lambersart le 08-12-1928, domicilié 40 avenue des 
Aubépines, sa fiche mat. 15639 cl 1948 Nord indique qu’il 
est appelé en avril 1948 puis est nommé 1ère classe. Il 
est muté à Lille en mars 1949 et réformé en juin (sans 
autre info). À la tombe 152, Claude Jansen, soldat à la 
base aérienne de Bourget-du-Lac (Savoie), est décédé 
à l’hôpital de Chambéry le 30-6-1950 à 21 ans. Né à 
Roubaix le 15-06-1929, domicilié à Lambersart, sa fiche 
mat. 13575 cl 1949 Nord dit qu’il est affecté au bataillon 
de l’air 139 à Nancy en oct 1949 et muté en Savoie en 
avril 1950. Ce brillant pilote de planeur est Mort pour la 
France au cours d’un exercice de brevet.

.2021 marque aussi les 150 ans de la fin de la guerre 
de 1870-71, cuisante défaite de l’Empereur Napoléon III 
(neveu du Ier) face aux Allemands. Pour compléter le 
dossier du HS n°1, nous avons trouvé dans le livre « 
Histoire de Lambersart », Giard et Grimonprez 1911, à la 
page 167, que Charles Corbez est présumé mort (dispa-
ru), tué à la bataille de Bapaume (Somme) et Louis 
Vambergh est présumé mort (disparu) à la bataille de 
St-Quentin (Aisne) et mort dans cette ville (pas d’actes 
de décès trouvés).

.Second additif au tableau du livret du 
centenaire 1914-18 paru en novembre 
2018 :     
Pour faire suite à la page 4 du bulletin 
n°17, nous avons mis la main sur les 
feuilles matricules  de Deflandre Gustave 
(mat 4557 cl 1915 Lille), Fouet Fernand 
(mat 388 cl 1902 Paris 4e bureau) et 
Vermersch Hilaire (mat 228 cl 1899 
Dunkerque), ainsi que sur les transcrip-
tions de décès de Coutellier Eugène et 
Vandevoghel Alphonse ; enfin, dans la 
base Léonore, sur le dossier de Légion 
d’Honneur d’Alfred Sénéchal. Voici les 
infos inédites à retenir (n° dans le tableau 
du livret) :    
- G. Deflandre (n°128)  : sténo dactylo, 
engagé à Gravelines en octobre 1914                
au 74e RI, passé au 156e RI un an plus          
tard, caporal. Sergent en novembre          
1916. Cité pour sa bravoure, mort en 
reconnaissance, croix de guerre.                                                                                                                                                                   
- F. Fouet (n°232) : employé de commerce 
habitant de 1911 à février 1914 à Lamber-
sart, 94 avenue Boufflers puis à Lille, quai 
de la Haute-Deûle. Rappelé au 127e RI en 
1914, sergent en 1915, passé au 1er RI fin 
1916. Gravement blessé 19-7-1918 entre 
Violaine (Louâtre) et St-Rémy (Blanzy), à 
l’est de Villers-Cotterêts (Aisne).  

Compléments d’enquête aux livrets 
des guerres mondiales et autres 

- H. Vermersch (n°486)  : réside à Lille de 1902 à 1914. 
Rappelé au 8e RIT en août 1914. Proposé à St-Brieuc en 
septembre 1917 à la réforme pour début de paralysie 
générale, admis en janvier 1918.                     
- E. Coutellier (n°107)  : décès transcrit à Lomme le 18 
février 1919.                                    
- A. Vandevoghel (n°463) : décès transcrit à Lomme le 
19 janvier 1921. Tué aux tranchées par une bombe.        
- A. Sénéchal (n°412) : Légion d’Honneur le 5 avril 1927, 
envoyée à sa famille, rue du Pont Royal (rue Caloone).  
- Henri Ghesquier (n°245) détient la Croix de guerre et 
fut pompier de Paris.     
Auguste Bonte (n°36), ancien maire, a pour n° matricule 
le 1258 et sa tombe au cimetière de Lille-Est est à 
l’emplacement 3 en section H2, auprès de sa femme et 
ses beaux-parents. La tombe de Denis Cambié (n°60) 
est à l’emplacement 124 de la section B du cimetière du 
Bourg. Le corps de Marcel Lefebvre (n°306) a été trans-
féré après-guerre à l’emplacement 2 de la section B du 
même cimetière. La famille de Camille Van Ees (n°467) 
résidait 193 avenue Derville (Leclerc) après-guerre.       
Les parents des frères Arthaud (n°4 et 5) habitaient rue 
Roland à Lille-Vauban ; les parents d’Henri Charlet 
(n°78) la rue Béharel (A. Briand). Jules Dessin (n°187) 
résidait à Verlinghem avant la guerre. La veuve d’Achille 
Gruson (n°253) résidait à Lambersart après-guerre, 
comme la veuve de Pol Petit (n°362). Henri Dausque 
(n°115) était militaire de carrière ; Moïse Vandestalle
(n°461) était fileur de coton à Canteleu-Lambersart 
avant-guerre. Grâce à Simon Boulet, archiviste à 
Lomme, la stèle conservée de l’ancienne église de 
Mont-à-Camp (paroisse couvrant alors aussi le nord de 
Canteleu-Lambersart) nous révèle parmi les noms 
gravés  : les frères Barbery (n°15 et 16), Maurice 
Becquet (n°22), René Blyweert (31), François Breyne
(n°47), Joseph Burner (n°53), Paul Cabaret (n°57), 
Constant Charlet (n°76), Henri Charlet (n°78), Léopold 
Cornélis (n°99), Ferdinand Delsinne (n°155), Henri 
Deroullers (n°175), les frères De Souter (n°178 et 179), 
Georges Despalier (n°181), Albert Desruelle (n°186), 
Louis Flament (n°229), Bernard Hoster (n°277), Armand 
Nis (n°357), Marceau Plantefève (n°372), Alphonse 
Romain (n°398), André Six (n°416), deux frères 
Vancayseele (n°441 et 442), Paul Vanneste (n°471), les 
frères Willaey (n°504 et 505). A l’église des Bois-Blancs 
à Lille, on lit sur la stèle  : Elie Barbez (n°17), Eugène 
Laurent (n°295), Philippe Mailliet (n°341), Alphonse 
Pecceu (n°361), Jean Walraeve (n°499). 
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.Supplément au livret des 80 ans 1939-45, 70 ans 
guerre d’Indochine et 60 ans guerre d’Algérie :   
Erratum à la page 10, guerre d’Algérie : c’est Guy Mollet 
qui fait intervenir en premier une armée de conscrits 
dès 1956. Autre erratum page 30  : le monument du 
square du Souvenir Français est dédié aux Casques 
Bleus français, non aux OPEX. Donc Dominique Rigaud 
sera à graver sur notre Monument aux Morts dans une 
nouvelle rubrique OPEX. Confusion  : la photo-portrait 
d’Henri Deleruelle page 31 est celle du frère d’André 
Deleruelle cité en n°67 dans le tableau de 1939-1945 : 
tous deux sont de Lomme et sont gravés sur la stèle 
des résistants de Lomme au Marais.    
Le 3e gros envoi du centre d’archives militaires de Pau 
arrivé hors-délai du livret, nous renseigne sur les 
éléments suivants :  
- Albert Vaneecloo (n°262)  : mat 25398 cl 1943 Nord, 
élève-gendarme en oct 1943 affecté à l’école de 
Mamers (Sarthe) en janv 1944, gendarme affecté à Lille 
en oct, tamponné à Wattignies en service commandé 
par un camion de l’armée anglaise.
- Léon Verbecque (n°272)  : mat 22580 cl 1941 Nord, 
manœuvre, engagé 16-9-1944 à Lille au 2e bataillon du 
43e RI, passé au 2e bataillon du 51e RI 8e compagnie en 
janv 1945, disparu dans la nuit du 9 au 10 avril lors du 
siège de Dunkerque.     
- Paul Hermel (stèle CRS) : reconnu War Office, services 
rendus aux résistants et réfractaires STO, cité, croix de 
guerre.       
- Gaston Weppe (idem) : mat 10078 cl 1943 Nord, engagé 3 
ans en mai 1941 au 2è régiments de hussards à Tarbes, 
brigadier 7-1942, en permission à son domicile à 
Faches-Thumesnil déc 1942, placé en congé d’armistice 
mars 1943, en fin de contrat avril 1944, GMR reconnu FFI 
du War Office, tué en service commandé.     
- Léonard Clabaut (oublié stèle CRS)  : mat 28170 cl 1941 
Nord, FTP, sabotages depuis juin 1944, cité, croix de 
guerre.  
- Gérard Cousin (idem) : mat 25323 cl 1943 Nord, FTP dès 
août 1944, blessé le 4-9 au fort de Mons, cité, croix de 
guerre. 
- Hercule Enizant (idem) : mat 28273 cl 1944 PdC, réseau 
W.O. et OFACM Nord dès juillet 1944, mort au combat dans 
la forêt de Morbecque, cité, croix de guerre.
Les infos complémentaires des militaires morts en 
Indochine et en Algérie paraîtront en décembre.



.2021 a commémoré le bicentenaire de la mort de 
Napoléon 1er à l’île de Sainte-Hélène. Nous reprodui-
sons ici (source base Léonore) la feuille d’état de 
services avec campagnes révolutionnaires et napoléo-
niennes (surtout l’Espagne) du capitaine François 
Wacrenier, né à Lambersart en 1774 (rue de Lille), 
résidant à Verlinghem, fait chevalier de la Légion 
d’Honneur en 1809 (brevet remis qu’en 1816). Une déco-
ration créée en 1802 par le futur Empereur (il est 
Premier Consul de 1800 à 1804 puis Empereur jusque 
1814) et perpétuée depuis.

.TOE, Théâtres d’Opération Extérieure (conquête               
de Madagascar et Tunisie sous protectorat) :   
Sur une stèle de 1895 à Lomme en hommage aux 
militaires Morts pour la Patrie de 1870 à 1913 (guerres 
contre la Prusse et aux colonies), on note parmi les 27 
noms (dont Louis Romelar mort le 7-9-1870 et non 1871, 
voir p4 du HS n°1), Fernand Pecqueur mort le 25-8-1895 
à Madagascar, lors de la 2nde expédition. Sa fiche matri-
cule et son acte de naissance ont été trouvés  : 3454 
classe 1892 Lille, né à Lambersart au Bourg le 12 
octobre 1872. Forgeron résidant à Lomme quand il 
s’engage dans l’armée pour 4 ans en mars 1893, il rejoint 
le 3e régiment du génie comme sapeur. Caporal puis 
sergent, il passe au 2e RG fin juin 1895, qui part en 
campagne le 12 juillet à Madagascar, en guerre contre la 
reine de la grande île dans l’Océan Indien. Il décède à 
Marololo de la malaria, sur la route carrossable à 
construire vers la capitale Tananarive située à 300 kms, 
qui sera prise le 30 septembre. 40 % des effectifs du 
corps expéditionnaire sont morts du paludisme, alors 
que peu sont tués. La guerre finit en 1898 par l’annexion 
à l’empire colonial français et la fin d’une guerre civile 
en 1905. Après de nombreuses luttes insurrection-
nelles, l’île retrouve son indépendance en 1960 sous la 
forme d’une république.

Sur la tombe 131 du cimetière militaire de Canteleu, on 
lit Robert Blanchet soldat du 4e régiment de zouaves 
mort à l’hôpital de Tunis le 15-1-1932. Son acte de 
naissance à Lille indique le 8-3-1912 rue Colbert. Sa 
fiche matricule 2515 classe 1932 Lille signale qu’il s’est 
engagé à Lille en oct 1931 au 4e RZ, qu’il est mort d’une 
maladie antérieure à son incorporation ; il est réformé 
temporaire en novembre pour anémie suite à entérite 
chronique. La nourriture et l’état sanitaire sur place 
n’ont pas arrangé sa santé. Il était employé de 
commerce, résidant av. Maréchal Foch prolongée (av. 
Président Doumer)..Deux autres jeunes militaires décédés hors conflit 
en 1949 et 1950 :
Dans le cimetière civil de Canteleu au secteur 17, sont 
étrangement regroupées 6 sépultures militaires. 

Sont repris dans le tableau du livret 2021  : les frères 
Goudenhooft (n°124 de 1939-45 et n°9 de la guerre 
d’Indochine ; corps non transférés à Blagny, Ardennes), 
E. Brayette (n°4 d’Indochine) et M. Honnart (n°12 de la 
guerre d’Algérie). Sont aussi inhumés J. Legoupil et C. 
Jansen.  À l’emplacement 149, Jacques Le Goupil, 
soldat du 33e régiment d’artillerie de Poitiers, est 
décédé le 28-9-1949 à l’Hôpital Militaire de Lille à 21 ans. 
Né à Lambersart le 08-12-1928, domicilié 40 avenue des 
Aubépines, sa fiche mat. 15639 cl 1948 Nord indique qu’il 
est appelé en avril 1948 puis est nommé 1ère classe. Il 
est muté à Lille en mars 1949 et réformé en juin (sans 
autre info). À la tombe 152, Claude Jansen, soldat à la 
base aérienne de Bourget-du-Lac (Savoie), est décédé 
à l’hôpital de Chambéry le 30-6-1950 à 21 ans. Né à 
Roubaix le 15-06-1929, domicilié à Lambersart, sa fiche 
mat. 13575 cl 1949 Nord dit qu’il est affecté au bataillon 
de l’air 139 à Nancy en oct 1949 et muté en Savoie en 
avril 1950. Ce brillant pilote de planeur est Mort pour la 
France au cours d’un exercice de brevet.

.2021 marque aussi les 150 ans de la fin de la guerre 
de 1870-71, cuisante défaite de l’Empereur Napoléon III 
(neveu du Ier) face aux Allemands. Pour compléter le 
dossier du HS n°1, nous avons trouvé dans le livre « 
Histoire de Lambersart », Giard et Grimonprez 1911, à la 
page 167, que Charles Corbez est présumé mort (dispa-
ru), tué à la bataille de Bapaume (Somme) et Louis 
Vambergh est présumé mort (disparu) à la bataille de 
St-Quentin (Aisne) et mort dans cette ville (pas d’actes 
de décès trouvés).

.Second additif au tableau du livret du 
centenaire 1914-18 paru en novembre 
2018 :     
Pour faire suite à la page 4 du bulletin 
n°17, nous avons mis la main sur les 
feuilles matricules  de Deflandre Gustave 
(mat 4557 cl 1915 Lille), Fouet Fernand 
(mat 388 cl 1902 Paris 4e bureau) et 
Vermersch Hilaire (mat 228 cl 1899 
Dunkerque), ainsi que sur les transcrip-
tions de décès de Coutellier Eugène et 
Vandevoghel Alphonse ; enfin, dans la 
base Léonore, sur le dossier de Légion 
d’Honneur d’Alfred Sénéchal. Voici les 
infos inédites à retenir (n° dans le tableau 
du livret) :    
- G. Deflandre (n°128)  : sténo dactylo, 
engagé à Gravelines en octobre 1914                
au 74e RI, passé au 156e RI un an plus          
tard, caporal. Sergent en novembre          
1916. Cité pour sa bravoure, mort en 
reconnaissance, croix de guerre.                                                                                                                                                                   
- F. Fouet (n°232) : employé de commerce 
habitant de 1911 à février 1914 à Lamber-
sart, 94 avenue Boufflers puis à Lille, quai 
de la Haute-Deûle. Rappelé au 127e RI en 
1914, sergent en 1915, passé au 1er RI fin 
1916. Gravement blessé 19-7-1918 entre 
Violaine (Louâtre) et St-Rémy (Blanzy), à 
l’est de Villers-Cotterêts (Aisne).  

     Suite du livret du même nom paru en 2018 pour le cente-
naire de la fin de la guerre 1914-1918, ce second et dernier 
tome traite des 80 ans de la guerre 1939-1945, mais aussi des 
70 ans de la guerre d’Indochine (TOE) et des 60 ans de la 
guerre d’Algérie (départements alors français). Tous les 131 
noms gravés en rapport avec ces trois guerres sur une des 
quatre faces de notre Monument aux Morts place de la 
Victoire (sauf les victimes civiles, non reprises à Lambersart), 
y sont identifiés. 26 militaires et résistant(e)s oublié(e)s de 
1939-45, nés ou domiciliés à Lambersart, dont la petite-nièce 
du capitaine Dreyfus, ainsi que 5 militaires de l’Indochine, ont 
été gravés sur les stèles présentes en haut et en bas. Un 
soldat mort lors d’une OPération Extérieure en 1970 restera à 
graver. Enfin, 159 autres cas méritaient d’être signalés, 
comme les 70 soldats français et quelques britanniques 
morts sur notre commune lors du combat de Canteleu dans la 
bataille de la Poche de Lille fin mai 1940, ayant permis de 
gagner trois jours à l’opération d’évacuation à Dunkerque.  
Ces recherches minutieuses ont été menées en 2019 et 2020 
soit au bureau, en télétravail (sites spécialisés et collecte 
d’infos) ou aux archives municipales/métropolitaines/dépar-
tementales par Eric Parize, chargé du patrimoine au service 
culturel de la Ville et secrétaire du Comité Historique, avec 
l’aide à l’état-civil de Didier Delval en 2019 avant sa retraite (et 
nouveau vice-président du Syndicat d’Initiatives) et Pauline 
Dailly-Larribe en 2020. Un fonds d’archives de sépultures 
militaires versé aux Archives de la Métropole a été consulté. 
Aux archives départementales, ce sont des dossiers de 
reconnaissance de résistants ainsi que des feuilles matricules 

de services comme dans de nombreux autres départements 
coopérants. Le centre d’archives militaires de Pau nous a fait 
parvenir trois courriers avec de nombreuses pièces, dont le 
dernier arrivé après parution du livret est exploité dans le 
dossier ci-après. Enfin, des stèles d’école et d’église et même 
la stèle de la caserne des CRS ont été analysées, et des 
tombes retrouvées dans nos cimetières.
Ce livret paru le 8 mai dernier (report d’un an à cause du covid, 
2020 marquant les 130 ans de  la naissance et les  50 ans de la 
mort de Charles de Gaulle ainsi que les   80 ans de son Appel du 
18 juin) est à lire sur le site ville («  mon temps libre  », puis                   
« patrimoine et histoire » et « retour sur notre histoire » ou par 
le lien www.lambersart.fr/80-ans-de-la-guerre-39-45).          
Le livret papier 32 pages est disponible au service culturel 
(pôle animation, 1 avenue du Parc), au Colysée, à l’accueil 
mairie et au S.I. comme pour celui sur 1914-1918 (48 pages). 
Depuis 2019, le 11 novembre est dédié à tous les Morts pour la 
France jusqu’aux plus récents.
Ce 12 octobre est décédé Hubert Germain, dernier Compagnon de 
la Libération inhumé ce 11 novembre (hommage national). Au 
cimetière militaire de Canteleu se trouve la tombe de François 
Bigo, capitaine aumônier MplF le 2 octobre 1944, aussi Compagnon 
de la Libération. Parmi les militaires et résistants locaux illustres 
encore vivants, Daniel Bouwet 95 ans, est né avenue Pottier à 
Lambersart en 1926 et s’y est marié en 1953. Jeune résistant dépor-
té dans le dernier train de Loos, puis para en Indochine et Algérie, il 
est fait Grand Officier de la Légion d'Honneur (photo de 2017), 
médaillé militaire, croix de guerre, 12  fois cité.
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- H. Vermersch (n°486)  : réside à Lille de 1902 à 1914. 
Rappelé au 8e RIT en août 1914. Proposé à St-Brieuc en 
septembre 1917 à la réforme pour début de paralysie 
générale, admis en janvier 1918.                     
- E. Coutellier (n°107)  : décès transcrit à Lomme le 18 
février 1919.                                    
- A. Vandevoghel (n°463) : décès transcrit à Lomme le 
19 janvier 1921. Tué aux tranchées par une bombe.        
- A. Sénéchal (n°412) : Légion d’Honneur le 5 avril 1927, 
envoyée à sa famille, rue du Pont Royal (rue Caloone).  
- Henri Ghesquier (n°245) détient la Croix de guerre et 
fut pompier de Paris.     
Auguste Bonte (n°36), ancien maire, a pour n° matricule 
le 1258 et sa tombe au cimetière de Lille-Est est à 
l’emplacement 3 en section H2, auprès de sa femme et 
ses beaux-parents. La tombe de Denis Cambié (n°60) 
est à l’emplacement 124 de la section B du cimetière du 
Bourg. Le corps de Marcel Lefebvre (n°306) a été trans-
féré après-guerre à l’emplacement 2 de la section B du 
même cimetière. La famille de Camille Van Ees (n°467) 
résidait 193 avenue Derville (Leclerc) après-guerre.       
Les parents des frères Arthaud (n°4 et 5) habitaient rue 
Roland à Lille-Vauban ; les parents d’Henri Charlet 
(n°78) la rue Béharel (A. Briand). Jules Dessin (n°187) 
résidait à Verlinghem avant la guerre. La veuve d’Achille 
Gruson (n°253) résidait à Lambersart après-guerre, 
comme la veuve de Pol Petit (n°362). Henri Dausque 
(n°115) était militaire de carrière ; Moïse Vandestalle
(n°461) était fileur de coton à Canteleu-Lambersart 
avant-guerre. Grâce à Simon Boulet, archiviste à 
Lomme, la stèle conservée de l’ancienne église de 
Mont-à-Camp (paroisse couvrant alors aussi le nord de 
Canteleu-Lambersart) nous révèle parmi les noms 
gravés  : les frères Barbery (n°15 et 16), Maurice 
Becquet (n°22), René Blyweert (31), François Breyne
(n°47), Joseph Burner (n°53), Paul Cabaret (n°57), 
Constant Charlet (n°76), Henri Charlet (n°78), Léopold 
Cornélis (n°99), Ferdinand Delsinne (n°155), Henri 
Deroullers (n°175), les frères De Souter (n°178 et 179), 
Georges Despalier (n°181), Albert Desruelle (n°186), 
Louis Flament (n°229), Bernard Hoster (n°277), Armand 
Nis (n°357), Marceau Plantefève (n°372), Alphonse 
Romain (n°398), André Six (n°416), deux frères 
Vancayseele (n°441 et 442), Paul Vanneste (n°471), les 
frères Willaey (n°504 et 505). A l’église des Bois-Blancs 
à Lille, on lit sur la stèle  : Elie Barbez (n°17), Eugène 
Laurent (n°295), Philippe Mailliet (n°341), Alphonse 
Pecceu (n°361), Jean Walraeve (n°499). 

“ Des disparus aux oubliés II “,
livret souvenir paru en mai  
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.Supplément au livret des 80 ans 1939-45, 70 ans 
guerre d’Indochine et 60 ans guerre d’Algérie :   
Erratum à la page 10, guerre d’Algérie : c’est Guy Mollet 
qui fait intervenir en premier une armée de conscrits 
dès 1956. Autre erratum page 30  : le monument du 
square du Souvenir Français est dédié aux Casques 
Bleus français, non aux OPEX. Donc Dominique Rigaud 
sera à graver sur notre Monument aux Morts dans une 
nouvelle rubrique OPEX. Confusion  : la photo-portrait 
d’Henri Deleruelle page 31 est celle du frère d’André 
Deleruelle cité en n°67 dans le tableau de 1939-1945 : 
tous deux sont de Lomme et sont gravés sur la stèle 
des résistants de Lomme au Marais.    
Le 3e gros envoi du centre d’archives militaires de Pau 
arrivé hors-délai du livret, nous renseigne sur les 
éléments suivants :  
- Albert Vaneecloo (n°262)  : mat 25398 cl 1943 Nord, 
élève-gendarme en oct 1943 affecté à l’école de 
Mamers (Sarthe) en janv 1944, gendarme affecté à Lille 
en oct, tamponné à Wattignies en service commandé 
par un camion de l’armée anglaise.
- Léon Verbecque (n°272)  : mat 22580 cl 1941 Nord, 
manœuvre, engagé 16-9-1944 à Lille au 2e bataillon du 
43e RI, passé au 2e bataillon du 51e RI 8e compagnie en 
janv 1945, disparu dans la nuit du 9 au 10 avril lors du 
siège de Dunkerque.     
- Paul Hermel (stèle CRS) : reconnu War Office, services 
rendus aux résistants et réfractaires STO, cité, croix de 
guerre.       
- Gaston Weppe (idem) : mat 10078 cl 1943 Nord, engagé 3 
ans en mai 1941 au 2è régiments de hussards à Tarbes, 
brigadier 7-1942, en permission à son domicile à 
Faches-Thumesnil déc 1942, placé en congé d’armistice 
mars 1943, en fin de contrat avril 1944, GMR reconnu FFI 
du War Office, tué en service commandé.     
- Léonard Clabaut (oublié stèle CRS)  : mat 28170 cl 1941 
Nord, FTP, sabotages depuis juin 1944, cité, croix de 
guerre.  
- Gérard Cousin (idem) : mat 25323 cl 1943 Nord, FTP dès 
août 1944, blessé le 4-9 au fort de Mons, cité, croix de 
guerre. 
- Hercule Enizant (idem) : mat 28273 cl 1944 PdC, réseau 
W.O. et OFACM Nord dès juillet 1944, mort au combat dans 
la forêt de Morbecque, cité, croix de guerre.
Les infos complémentaires des militaires morts en 
Indochine et en Algérie paraîtront en décembre.




